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	Expérience Interdite :  Traqués par les hommes de l’OMBRE

	
	
	Dans un village isolé de la taïga russe, la naissance d’Ivan, un enfant aux traits étonnamment inattendus, bouleverse la vie d’Anna et Dmitri Sokolov. Alors que des rumeurs d’infidélité attisent la méfiance et que la communauté se retourne contre eux, une attaque violente révèle une conspiration glaçante. Les caractéristiques uniques d’Ivan ne sont pas un hasard : elles proviennent d’une expérience secrète de l’ère soviétique, le Projet Ombre, visant à créer des humains augmentés. Traqués par une organisation obscure appelée le Cercle, Anna et Dmitri, aidés par Lucien, un scientifique français rebelle, découvrent un réseau de manipulations génétiques menaçant la vie de leur fils. Alors que les capacités latentes d’Ivan s’éveillent avec des conséquences dangereuses, la famille doit naviguer entre trahisons, fuites désespérées et une bataille dans une forteresse sibérienne pour protéger leur enfant et déjouer les plans sinistres du Cercle. Récit captivant de famille, de survie et de vérités cachées, L’Héritage des Ombres : Traqués par le Passé, est le premier tome palpitant de la série, La Traque Éternelle, où le passé refuse de rester enfoui.

	
	
	
	
	
	
	
	
	Chapitre 1 : 

	Une Naissance dans l'Ombre 

	
	
	Sous un ciel d'hiver chargé de flocons lourds, dans un village reculé de la taïga russe où la vie semblait suspendue par le froid, la naissance d'un enfant bouleversa l'existence d'une famille modeste. 

	
	Dmitri Sokolov, un mécanicien de trente-cinq ans aux mains marquées par des années de travail dans des ateliers glacés, gravit les marches de la maternité locale, le cœur gonflé d'une impatience mêlée de fatigue. 

	
	Sa femme, Anna Sokolova, venait de donner naissance après une grossesse difficile, marquée par des nuits blanches et des cauchemars étranges où des ombres dansaient dans son esprit. 

	
	Dans la lumière stérile de la salle d'accouchement, une infirmière au regard fuyant tendit à Dmitri un nourrisson enveloppé dans une couverture de laine. 

	
	Lorsqu'il écarta le tissu, son monde vacilla. 

	
	Le bébé, un garçon qu'ils avaient nommé Ivan, avait une peau d'un brun profond, comme taillée dans l'ébène, et des yeux d'un noir insondable, presque irréels, qui semblaient scruter l'âme de quiconque les croisait. 

	Ce n'était pas le teint pâle attendu dans leur lignée slave, et Dmitri, figé, sentit une vague de confusion l'envahir.

	
	
	Il chercha des réponses dans les yeux d'Anna, mais n'y trouva qu'une détresse muette, ses joues pâles striées de larmes. 

	
	« Comment ? » murmura-t-il, sa voix rauque brisant le silence oppressant de la pièce. 

	
	Anna, encore faible, secouant la tête avec désespoir, murmura : 

	« Je ne sais pas, Dmitri, et je te le jure, je ne comprends pas. » 

	
	Mais ses mots, fragiles comme du verre, se heurtèrent à un mur de doute qui s'élevait dans l'esprit de Dmitri, un mur bâti par l'incompréhension et la peur. 

	
	Les jours suivants, le village, un lieu où chaque secret était dépecé par des langues acérées, s'embrasa de murmures. 

	
	Les voisins, leurs regards lourds de jugement, chuchotaient dans les ruelles et les épiceries, tissant des histoires d'infidélité. 

	
	Dmitri, déchiré entre l'amour qu'il portait à Anna et une colère qu'il ne pouvait contenir, passait ses nuits à fixer le berceau d'Ivan, cherchant dans les traits du bébé une ressemblance avec lui-même. 

	
	Les médecins, mal à l'aise, évoquaient des «

	anomalies génétiques rares », des traits récessifs enfouis dans des générations oubliées, mais leurs explications, livrées avec des regards fuyants, sonnaient comme des excuses. 

	
	Anna, confrontée à l'hostilité du village et à la méfiance de son mari, s'enfermait dans leur petite maison, serrant Ivan contre elle comme un bouclier contre le monde.

	
	
	Bientôt, un nom émergea des ragots : 

	Lucien Moreau, un ingénieur chimiste français employé temporairement à l'usine de produits chimiques à la périphérie du village. 

	
	Grand, avec des cheveux noirs bouclés et un sourire qui semblait désarmer les méfiances, Lucien avait été vu discutant avec Anna lors de pauses à l'usine, où elle travaillait comme comptable. 

	
	Les murmures prirent une tournure venimeuse, accusant cet « étranger » d'être la cause du mystère d'Ivan. 

	
	Dmitri, consumé par une rage qui brûlait comme un feu mal contenu, enfila son blouson de cuir usé, saisit une lourde clé à molette, son outil de travail devenu une arme potentielle, et enfourcha sa vieille moto. 

	Le moteur rugit dans la nuit glaciale, un cri mécanique qui résonna dans les ruelles désertes, alors qu'il partait confronter Lucien, déterminé à arracher la vérité.

	
	Mais ce même soir, un drame frappa Anna. 

	
	Alors qu'elle rentrait chez elle, Ivan blotti contre sa poitrine dans une couverture épaisse, une silhouette surgit d'une ruelle sombre. 

	
	L'homme, le visage masqué par une écharpe noire, la bouscula violemment, arrachant son sac à main avant de s'enfuir dans l'obscurité. 

	
	Anna, le cœur battant à tout rompre, tomba à genoux dans la neige, serrant son bébé pour s'assurer qu'il était indemne. 

	
	Son bras, tordu dans la chute, pulsait de douleur, mais elle ignora la sensation, ses yeux fixés sur un objet abandonné par l'agresseur : une facture froissée d'un café local, tachée de boue, portant un nom griffonné au stylo : Lucien.  

	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	Chapitre 2 : 

	Les Fils du Soupçon

	
	
	Anna,tremblante, ramassa la facture, ses doigts engourdis par le froid et la peur. 

	
	Le nom de Lucien, écrit à l'encre noire, semblait la narguer, un indice dans un puzzle qu'elle ne comprenait pas. 

	
	Pourquoi lui ? Elle ne le connaissait qu'à peine : un collègue courtois qui lui avait posé des questions banales sur les registres de l'usine. 

	
	Était-ce une coïncidence, ou quelqu'un cherchait-il à la piéger, à alimenter les soupçons de Dmitri ? 

	
	De retour chez elle, elle verrouilla la porte à double tour, posant Ivan dans son berceau avec une tendresse presque désespérée. 

	
	La facture, posée sur la table de la cuisine, semblait irradier une menace invisible. 

	
	Anna, déterminée à prouver son innocence et à comprendre l'origine des traits d'Ivan, contacta un généticien, le Dr. Alexei Romanov, recommandé par une amie infirmière. 

	
	Au téléphone, sa voix était prudente, presque hésitante, mais il accepta de réaliser des tests ADN pour elle et Ivan, promettant des réponses dans quelques jours.

	
	Pendant ce temps, Dmitri trouva Lucien dans un bar enfumé à l'orée du village, un lieu où les ouvriers noyaient leurs journées dans des verres de vodka bon marché. 

	
	La lumière vacillante des néons jetait des ombres sur le visage de Lucien, qui leva les yeux de sa bière en voyant Dmitri approcher, la clé à molette serrée dans sa main. 

	
	« Calme-toi, Dmitri, » dit Lucien, sa voix ferme mais dépourvue d'hostilité. 

	
	« Anna m'a parlé de toi, de votre famille. Ce que tu penses et ce n'est pas la vérité. » 

	
	Décontenancé par l'assurance du Français, Dmitri hésita, sa colère vacillant comme une flamme sous le vent. 

	
	Lucien, sentant une ouverture, expliqua qu'il avait étudié la génétique à l'université de Lyon et que des cas comme celui d'Ivan, bien que rares, étaient documentés. 

	
	« L'atavisme, » dit-il, citant des revues scientifiques qu'il avait lues. 

	
	« Des gènes anciens peuvent resurgir, même après des siècles, sans aucune explication évidente. C'est rare, mais pas impossible. » 

	
	Dmitri, toujours méfiant, baissa lentement sa clé à molette, son esprit partagé entre le doute et le besoin de croire Anna. 

	
	Mais alors qu'il s'apprêtait à répondre, un homme entra dans le bar, vêtu d'un manteau sombre, le regard furtif. 

	
	Il glissa un papier plié à Lucien avant de disparaître dans la foule des buveurs. 

	Dmitri, ses instincts en alerte, arracha le mot des mains de Lucien. 

	
	Il portait une adresse : 

	une maison isolée en bordure de forêt, et une phrase énigmatique : 

	« Projet Ombre : Sujet 17. » 

	
	Lucien, troublé, murmura : « Je ne sais pas ce que ça signifie, mais quelqu'un veut qu'on creuse plus loin. » 

	
	Dmitri, partagé entre la méfiance et une curiosité grandissante, décida de rentrer chez lui pour confronter Anna avec cet indice, mais une part de lui redoutait ce qu'il pourrait découvrir.  

	
	
	
	
	
	
	
	Chapitre 3 : 

	Les Murmures du Passé

	
	
	
	De retour chez eux, Dmitri montra le papier à Anna, qui pâlit en lisant les mots « Projet Ombre ». 

	Leur trêve, fragile comme une toile d'araignée, menaçait de se déchirer.   

	
	Anna jura qu'elle n'avait aucune idée de ce que cela signifiait, mais la facture trouvée dans la ruelle et ce mot semblaient pointer vers un mystère plus vaste que leurs doutes personnels. 

	Déterminés à trouver des réponses, ils décidèrent de consulter le Dr. Romanov à la clinique le lendemain. 

	
	Mais cette nuit-là, Anna ne dormit pas, ses pensées tourbillonnant autour de l'agression, du nom de Lucien, et de la lueur étrange qu'elle avait cru voir, l'espace d'un instant, dans les yeux d'Ivan lorsqu'il s'était réveillé en pleurant.

	
	À la clinique, le Dr. Romanov, un homme aux lunettes épaisses et au regard inquiet, confirma que les tests ADN prendraient plusieurs jours, mais il laissa échapper une information troublante. 

	
	« Dans les années 80, sous l'Union soviétique, certaines cliniques menaient des expériences non conventionnelles, » dit-il, baissant la voix comme s'il craignait d'être entendu. 

	« Des manipulations génétiques sur des femmes enceintes, souvent à leur insu. Votre fils pourrait être lié à ces recherches. » 

	
	Anna sentit un frisson glacé parcourir son dos, tandis que Dmitri serrait les poings, son esprit s'emballant à l'idée qu'Ivan puisse être plus qu'un simple mystère génétique.

	
	Avant qu'ils ne puissent poser plus de questions, un crissement de pneus déchira le silence de la nuit. 

	
	Une voiture noire, aux vitres teintées, s'arrêta brutalement devant la clinique, ses phares perçant l'obscurité comme des yeux menaçants. 

	
	Deux hommes en descendirent, l'un tenant un pistolet, l'autre un appareil électronique aux allures inquiétantes. 

	Dmitri, instinctivement, poussa Anna et Ivan derrière un comptoir, mais Lucien, qui les avait suivis pour offrir son aide après leur rencontre au bar, cria : 

	« Courez ! Ils me traquent depuis hier ! » 

	
	Une lutte éclata, Lucien renversant une table pour bloquer les assaillants, frappant l'un d'eux avec une chaise. 

	Dans le chaos, Anna et Dmitri s'échappèrent par une sortie de secours, Ivan serré contre la poitrine d'Anna, tandis que des coups de feu retentissaient derrière eux.  

	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	Chapitre 4 : 

	Un Refuge Précaire

	
	
	
	Le cœur battant, Dmitri guida Anna et Ivan à travers les ruelles sombres du village, jusqu'à un entrepôt abandonné où il réparait autrefois des tracteurs. 

	
	Les murs rouillés et les machines poussiéreuses offraient un abri temporaire, mais l'adrénaline courait encore dans leurs veines. 

	
	Anna, tremblante, examina le papier trouvé dans le bar, que Dmitri avait gardé. 

	
	L'adresse menait à une maison appartenant à un certain Dr. Viktor Petrov, un scientifique à la retraite qui vivait en ermite à la lisière de la forêt. 

	
	La mention du « Projet Ombre » semblait liée à l'usine où Anna travaillait, un lieu qu'elle avait toujours considéré comme banal, mais qui prenait soudain une allure sinistre.

	
	Déterminés à comprendre, ils se rendirent chez Petrov à l'aube, laissant Ivan aux soins d'une voisine de confiance. 

	
	La cabane du scientifique, délabrée et entourée de pins enneigés, semblait figée dans le temps. 

	
	Petrov, un vieil homme au visage marqué par la culpabilité, les accueillit avec méfiance, ses yeux scrutant les environs comme s'il s'attendait à être épié. 

	« Vous n'auriez pas dû venir, » murmura-t-il, ses mains tremblantes serrant une tasse de thé froid. 

	« Le Projet Ombre était une abomination. Nous pensions créer des humains supérieurs, plus forts, plus intelligents, mais nous avons créé des anomalies, des êtres imprévisibles. Votre fils, Ivan est l'un des derniers sujets. »  

	
	Il révéla que dans les années 80, des cliniques soviétiques, financées par des fonds occultes, avaient injecté des composés expérimentaux à des femmes enceintes, souvent à leur insu, modifiant l'ADN de leurs descendants. 

	
	Les grands-mères d'Anna, sans le savoir, avaient été des sujets de ces expériences. 

	
	Ivan portait un marqueur génétique, un code enfoui dans son ADN, capable de manifester des capacités extraordinaires ou dangereuses. 

	« Mais le projet a été abandonné, » ajouta Petrov, son regard hanté. 

	« Ou du moins, c'est ce qu'on nous a fait croire. »

	
	Soudain, des phares balayèrent la cabane, projetant des ombres menaçantes sur les murs. 

	
	Petrov, paniqué, poussa Dmitri et Anna vers une trappe sous le plancher. 

	« Fuyez ! » cria-t-il, saisissant un vieux revolver rouillé. 

	« Ils savent que vous êtes ici ! » 

	
	Alors que les premi

	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

images/image1.jpeg
LA TRAQUE

PAR 1 ORGANISATION SECRETE

TOME 1

VIK MOHHE KOUAKOU

EXPERIENCE INTERDITE :
Traqués par les hommes
de TOMBRE





